
LL’’AAffaavv  ffêê ttee   ssaa  110000èèmmee  
aaddhhéérreennttee   !!

Mi-avril 2006, Le compteur de l’Afav passe les 100
adhérents. Faisons plus ample connaissance avec
Claire, ASV (passion, intelligence et force). 
Questions : Corinne Labigne (CL)
Réponses : Claire Yourko (CY)

CL : Bonjour Claire. 
Comment en êtes-vous venu au métier d'ASV ?

CY : 
J'ai un parcours professionnel atypique: bac éco spéciali-
sé anglais et études de droit à Paris II !!!
Arrivée en Bretagne fin 1999 je découvre l'agility et l'édu-
cation canine dans une association. Parallèlement, je tra-
vaille dans un collège de Lorient en tant qu'emploi jeune.
Ce contrat me permettait de dégager des heures de for-
mation alors j'ai décidé de me former "sur le tas" dans une
clinique vétérinaire.
J'ai jonglé avec ses trois "casquettes" pendant prés de
trois ans: collège, assistante vétérinaire et moniteur-édu-
cateur canin.
Rentrée 2004-2005, la nouvelle tombe: j'ai un lymphome
de grade IV. Chimio pendant un an.
Novembre 2005: rémission totale de la maladie et une
furieuse envie de retravailler!!!
Et je sais ce que je veux : être une ASV diplômée et un
éducateur canin spécialisé dans les comportements
gênants.
Dans mon club, je suis propulsée responsable des édu-
cateurs canins.
En février 2006, le coup de chance de ma vie: une nou-
velle vétérinaire, s'installe à Larmor-plage. Elle projette de
construire une grande clinique et cherche une assistante.
Elle m'embauche et depuis c'est le bonheur total.

CL : Vous êtes donc une auxiliaire vétérinaire en poste
sans formation de base. Envisagez-vous de valider vos
acquis professionnels ? 

CY : 
Oui. Je valide mes acquis professionnels. La VAE était l'i-
déal pour moi : avoir un emploi et l'assurance d'une for-
mation pratique béton guidée par un professionnel.
L'employeur fait toute la différence et cela a été ma chan-
ce. Je suis toujours tombée sur des vétos très ouverts,
pédagogues et souhaitant des assistants compétents et
autonomes.

CL : Comment avez-vous connu l'Afav, et pourquoi y
adhérer ? 

CY : 
C'est ma véto qui a attiré mon attention sur l'interview de
Corinne Labigne, présidente de l’afav. J'ai tout de suite

voulu y adhérer. J'aime l'idée de faire partie d'une com-
munauté, “cette” communauté. Cette asso va avoir de
plus en plus d'adhérents, la profession étant de plus en
plus reconnue et valorisée.
Pour ma part, je suis vraiment ravie d'en faire partie, j'ai
eu un excellent premier contact et j'ai hâte de rencontrer
les autres instigateurs de l'asso ainsi que ses adhérents.

CL : Vous avez vu que nous organisons des rencontres un
peu partout en France de mai à septembre et vous avez
raison d'avoir envie d'y participer, car les rencontres entre
ASV sont toujours très agréables. Après une première lec-
ture de notre journal, qu'en pensez-vous ? 

CY : 
Le journal est sympa, agréable à lire. Qui a dit que les
ASV ne pouvaient pas se prendre en charge ? quand je
vois le journal de l'Afav, je me dit que les infos contenues,
vont m'être très utiles. Est-il possible de me procurer les
autres journaux ? 

CL : Nous avons beaucoup de demande d'anciens numé-
ros, nous envisageons de mettre en place des impres-
sions pour les diffuser. 

CY : 
Pour finir, je tiens à dire que je suis vraiment très honorée
de l'intérêt que vous me portez, même si la chance y est
pour beaucoup, encore merci pour moi et toutes les aut-
res.

CL : 
Mais de rien. Nous sommes convaincu que les ASV on
beaucoup d’avenir devant eux. Comme je le dis souvent,
le train est en route, il suffit d’y monter et de plus en plus
de wagons suivront. Claire c'est toute l'équipe et les adhé-
rents qui sont heureux de constater le nombre croissant
de nouveaux adhérents.  
Merci Claire. Maintenant qu'on a papoté un peu toute les
deux, entre ASV on peu se tutoyer ?
c'est plus sympa non ? 

CY :
Oui, bien sur Corinne avec plaisir. 
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